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»» malheureufement que trop commun de voir
» dans ces lieux de-plaifir des citoiens qui
s devroient étre dans leurs atteliers. On n’y
ss Tencomyre pas. feulement vne jeunefle licen-
s cicufe, on y trouve également des peres
» de famille; & méme des vieillards, que
s les mémes motifs y conduifent. Les uns,
s daps ‘la fougne des paffions, vont y pui-
s fer des germes.de corruption ,: dontcle moin-
s dre mal eft peut-étre celuide leur infpi-
ss ter du.dégody pour leur érat ; & les autres,
s accoutumés sn libertinage, . offrent:des
»» Cxemples fecandaleux pour la jeunefle. Le
s citoien de Geneve dit, dans la préfacede
s 2 Nouvelle. Héloife, que toute fille qui
s lira fon Roman, eft perdue: on peut af
s ldrer avec plas de raifon , que toute jeune
» fille qui va aux fpeQacles dont .on patle
sy dans cet article (a) , n’eft pas éloignée de
» fe perdre, fi elle ne Peft pas déja. On ne
s S'occupe pas de ces Etres wils qui font un
s commezce infame de la- débauche ; cete
ss Clafle eft infenfible & la honte; les noms

(a) L’auteur femble vouloir diftinguer les
fpectacles des faubourgs & des boulevarts d’avec
ceux qui attirent le beau monde de la capitale.
Mais fes réflexions tombent fur les uns com-
me fur les autres. Quelle farce égale en lu-
bricité & en indécence Figaro, Nina, Pygma-
lion, Panurge, U'Amourenuxr de.i1s ans, les
Coufizes &rcy & tant dautres.? 1) eft conftant

Avri d’ailleurs que les poliffonneries les plus tri-
15 ‘g}l viales; ont moins d'efficace contre les mosurs
b P- 893+ gue des pieces ingénieufement luxurienfes. *



